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Errata

Dans les derniers Actes de l'Emulation de l'année 1951, nous
tenons à corriger une coquille qui anéantit l'importance de la
citation faite dans la Chronique littéraire, à propos de l'ouvrage
de G. Carnat sur Le Eer à c/ieuaZ. Page 200, 11«^ et 35"'e lignes,
il est écrit Piquerez au lieu de Quiquerez. Comme il s'agit de
notre célèbre archéologue jurassien, le lecteur ne saisit pas alors,
sous ce nom erroné, que si l'on cite ce passage, c'est pour relever
le rôle important joué par Auguste Quiquerez, dans cette question
de l'origine du fer à cheval, comme en d'autres problèmes géné-
raux de préhistoire, qui le placent, lui savant jurassien, en bonne
posture, parmi les pionniers scientifiques du siècle passé. Le
Dr Carnat ne s'est-il pas montré trop sévère lorsqu'il dit que
Quiquerez « s'est enferré dans sa théorie des fers celtiques »,
et qu'il « a été desservi par les élans de son imagination » Si
l'on pense que Quiquerez écrivait il y a un siècle bientôt, à la
période d'enfance de la préhistoire et qu'il partageait cette
opinion avec d'autres savants notoires, tels que Troyon, Quicherat
et plusieurs encore, on reconnaîtra que sa théorie, fondée sur
des trouvailles dont on ne suspectait pas alors la chronologie,
méritait créance et pouvait entraîner l'adhésion. Il faut saluer
Quiquerez comme un précurseur génial, l'honorer pour son im-
mense travail d'approche et même dans ses idées, jugées erronées
parce qu'elles furent sincères, toujours étayées sur quelque fait,
quoique discutable, et évocatrices du passé.
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